
 

  



Transcription : 

Copie de la lettre écrite le 12 Brumaire 

3e année républicaine par le commissaire 

révolutionnaire de surveillance d'Oneille 

au comité de Salut Public. 

 

Citoyen 

d'après la surveillance très active que nous avons 

employée pour découvrir toutes les manœuvres qu'employent 

nos ennemis, et les traitres émigrés pour sapper jusqu' 

au fondement la République française, une, indivisible 

et impérissable, nous avons découvert d'une manière 

autentique qu'il se fabriquait et vendait publiquement 

à Livourne et à Genes des faux assignats forgés par 

des monstres, et les émigrés, qu'ils se sont rassemblés. 

Nous sommes instruits que ces scélérats employent 

ces infames papiers et viennent à [bout] d'arracher à la 

République les denrées, en les faisant circuler dans 

l'intérieur, et que les bâtiments étrangers qui abordent 

dans nos ports et les voyageurs sont les agens secrets 

de ce négoce. 

Il est de notre devoir le plus sacré de déjouer ces 

complots perfides qui tendent à sapper la République 

française dans ses fondemens nous vous prévenons de cette 

manœuvre ourdie par le crime, afin que vous preniez de 

concert avec nous tous les moyens de rigueur que votre 

sagesse doit vous suggérer. 

 

Salut et fraternité. Signé Ripetti, président, 

Oraxi, Ginard l'ainé, et de L'Aulne 

 


